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» mais ils font encore obligés de préferver
, les autres de la corruption; & c'eft pour
s cela qu’on les nomme le fel de ia terre:
s En-qualité de favans, ils doivent €rre Peeil
s 2ux aveugles, le pied des boiteux, la lu-
s»» miere du monde. Il ne fuffiv pas qu'un
5 Evéque ait des vertus, & qu’il confulte
»» des hommes éclairés pour favoir ce qu’il
s fera ; il doit encore par lui-méme difcer-
s ner le bien du mal, la vérité de Verreur;
s car ileft juge de lado&rine & des mezurs:
s & ¢’il n’a pas le talent de juger, il n’aura
s» Das ccluil de gouverner, & il fe laiffera
» tromp\,r 990
Le jugement qu'on porte , dans la 36e. let-
tre, d’un ouvrage philofophique du fiecle,
caraé‘cérife parfaitement les productions de ce
genre. On prédit que tout pitoiable qu’il eft,
-il fera néanmoins grand bruit, & que fon
auteur aura de la réputation ; cela s'accorde
au mieux avec ce que nous avons dit plus
haut des moiens de fe faire un nom brillant
dans la littérature du jour.
¢ L’ouvrage que je viens de 1119 par votre
s Ordre, eft une produ&ion du fiecle, ot il
» ¥ a plus de paradoxes que de raifonne-
, mens, plus d’objections que de réponfes,
»» Plus de railleries que de preuves, plus de
s» Chaleur que de lumiere, plus de fuperficie
s que de profondeur. Les hommes légers
» le trouveront merveilleux, les gens fenfés
» pitorable 3 & comme ceux-ci forment le
plus petit nombre, ¢’eft un livre qui aura
de.la réputation , & qui fera du bruits
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